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Victoires russes 

 Les Allemands viennent d’essuyer une nouvelle et grave défaite au sud ouest 
de Moscou. Kalouga, important nœud ferroviaire et centre industriel, a été repris par 
les Russes. L’armée du général Gudérian, comprenant 16 divisions, est mise en 
déroute. Hitler se serait rendu personnellement sur les lieux pour tenter de remonter le 
moral des troupes et de limiter les dégâts. 

Après les victoires de Kalinine, et de Kertch et de Kalouga, il est permis 
d’affirmer que l’action russe est bel et bien une contre-offensive générale qui ne 
s’arrêtera pas à la réoccupation de quelques localités ou à de spectaculaires succès de 
prestige. 

On assiste, sans aucun doute, à l’exécution d’un plan stratégique 
minutieusement étudié et préparé de longue date. Lors de la visite  à Moscou de Lord 
Beaverbrook et de M. Harriman, Staline avait déclaré aux représentants de 
l’Angleterre et des Etats-Unis que l’avance allemande serait bloquée à l’ouest de la 
capitale soviétique. 

Staline savait ce qu’il disait puisqu’il a tenu sa promesse. Les Russes ont 
commencé par contenir les assauts nazis contre Moscou. En même temps ils 
activaient leurs préparatifs en vue de passer à l’attaque au moment opportun. 

C’est maintenant chose faite. Les Allemands avaient pensé pouvoir stabiliser 
le front à leur guise et se réorganiser tranquillement pendant les mois d’hiver. Une 
fois de plus, Hitler s’est trompé dans ses calculs relatifs à la Russie. Sa première 
erreur a été de sous-estimer les possibilités de résistance de l’armée soviétique. Il a 
commis une autre erreur en croyant que les Russes étaient devenus militairement 
incapables de prendre, à leur tour, l’offensive et de réussir une guerre de mouvement. 

 

 

Premières conséquences 

La défaite allemande en Russie aura pour première conséquence de déranger 
les plans militaires du Troisième Reich, depuis plus de deux semaines, on parle d’une 
probable entreprise hitlérienne qui tendrait à l’ouverture d’un nouveau front. Mais les 
victoires russes influeront certainement sur les décisions de Haut Commandement 
allemand. 

Des rumeurs continuent cependant à circuler au sujet de concentrations de 
forces allemandes dans le sud-est européen. D’importants contingents seraient 
récemment arrives en Roumanie venant de Russie. 



On conçoit mal que Hitler cherche à se créer un adversaire supplémentaire au 
moment où ses armées reculent devant les Russes. En vérité, il convient de ne pas trop 
se fier à la logique. Des motifs qu’on ignore peuvent pousser l’Allemagne à des 
résolutions de désespoir. 

 


